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Service public de l�emploi: 

Chronique d�une mort annonc�e...

Quoi que...

Non � la casse de la convention

collective 66 !

Convention collective 66

La CNT � la Cimade

Sport, jeux et soci�t�

Avortement

La CNT � la Cimade

Jouer, c�est pas gagn�!

Notre libert� de choix en danger!
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Le capitalisme, c�est la crise!

Fusion ANPE - ASSEDIC

H�pital public

Rapport Varinard

PRIMAUT� � LA

R�PRESSION

Ch�mage, pollution,mis�re, 

r�pression, exploitation... 

360 milliards pour les banques...

et pour la sant� publique?

Premier bilan syndical de la 

section CNT Cimade

la crise financi�re est bien une r�alit�

pour chacun et chacune d'entre nous, le

capitalisme - en tant qu'id�ologie et sys-

t�me dominant - semble, lui, se porter plut�t

bien. Confort� dans sa position par les

sommes colossales que les Etats � sa

botte se sont empress�s de d�bourser

afin de maintenir � flot une �conomie

qui coulait � pic, il b�n�ficie aujourd�hui

d'une conjoncture qui lui laisse le

champ libre pour acc�l�rer sa course

au profit et compresser davantage le

co�t du travail. Tout juste aura-t-on

entendu dire qu'il faudrait penser � 

" moraliser " le capitalisme pour �viter

les d�rives sp�culatives... Et pour-

quoi pas tenter de rendre " �thique "

la peste bubonique tant qu'on y est ? 

La crise, ce sont les travailleurs qui

la prennent de plein fouet et qui la

payent. 47000 ch�meurs de plus en

octobre, 64000 en novembre, et com-

bien de centaines de milliers d'autres

dans les mois � venir ? Avec la baisse du pouvoir

d'achat, ce sont �videmment les effets les plus

visibles de la crise. Mais ne n�gligeons pas la

queue de la com�te...

Lapidation de nos acquis sociaux, privatisation de

nos services publics, pr�carisation de nos

emplois, contr�le accru de nos existences,

r�pression de nos r�sistances� sont les manifes-

tations, l�gitim�es par cette crise, d'un capitalisme

qui tente de parachever sa main mise sur la 

gestion de nos vies. 

Ainsi nous assistons actuellement, entre autres

choses, � la destruction minutieuse de l'h�pital

public qui c�dera la place � un syst�me de soin

privatis�. La fusion ANPE-ASSEDIC, donnant

naissance au " p�le emploi ", annonce la mort pro-

gramm�e sur service public de l'emploi - pr�cari-

sant au passage les personnels des deux �tablis-

sements - et un traitement exp�ditif des dossiers

de ch�meurs. Et comme il faut bien prot�ger les

nous appartient?
Et si on reprenait ce qui 

nantis de la " d�linquance " in�vitablement

g�n�r�e par une soci�t� de plus en plus in�ga-

litaire, le " bon sens " gouvernemental �labore

de nouveaux instruments de r�pression afin de

punir la jeunesse des " classes dangereuses ". 

Le capitalisme a montr� une fois de plus qu'il ne

connaissait pas de limite et qu'il s'autoalimentait

de la mis�re qu'il s�me � travers le monde. La

crise n'est en aucun cas le r�sultat d'un syst�me

qui se serait emball� et serait devenu fou, elle

est inh�rente au capitalisme. 

Ce n'est donc pas dans les am�nagements

visant � lui donner un " visage humain " qu'il faut

fonder nos espoirs. C'est plus que jamais vers

une transformation radicale de la soci�t�, soli-

daire, autogestionnaire et �galitaire, qu'il faut

maintenant se tourner. Construisons donc d�s

aujourd�hui, par la gr�ve et dans les rues, une

risposte sociale d�envergure et reprenons enfin

ce qui nous appartient !

Tout pour tou-te-s!
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